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LE TEMOIGNAGE PERDU DE JEAN EV:f:QUE DE 
TOMI SUR LES HERESIES DE NESTORIUS ET 
D'EUTYCHES. 

LE demier fragment de Marius Mercator contre le nestorianisme et 
l'eutycbianisme, fragment dont nous sommes redevables a Baluze, se 
termine par ces mots 1 

: 

Necessarium profecto credidimus utramque praui
tatem sua per plurimos ignorantia serpentem bea
tissimi patris Iohannis Tomitanae urbis episcopi 
prouinciae Scythiae sermonibus prodere. 

Baluze fait remarquer que les passages de Jean de Tomi annonces ici 
sont perdus. Et P. Batiffol 2: 'Ces sermons ne nous sont point par
venus.' Tout ce qu'on a pu faire jusqu'ici a ete de determiner approxi
mativement la date de l'eveque en question : apres Timothee, qui 
survecut au concile d'Ephese de 431 ; avant Alexandre, qui souscrivit 
au synode de Constantinople en 449 8• 

1 Migne P. L. 48, 1088. 
3 La Littirature grecque (Paris, 1897), p. 316. 
3 Le Quien Onens chn"stianus I u15. 
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J'ai eu la curiosite d'examiner naguere a la Bodleienne le cod. Laud. 

Misc. 92, un 'Liber sancti Kyliani' du ixe-xe siecle, lequel ne formait 
a l'origine qu'un seul volume avec le cod. Laud. Misc. 580. La table 
sommaire que voici, ecrite tout a la fin de ce dernier (fol. 67), le 
demontre a l'evidence, non moins que l'ecriture et toutes les autres 
particularites extrinseques : 

In hoe codicae continentur Ubri sci Fulgentii epsi 
ad monimu obiectionis regis affricae drasamundi. 

lte contra ipsu sci Fulgentii epsi libri . iii . 
Eiusdem s~i Fulgencii epi ad diuersos. maxentii. ioh: 

seruoru di dialogi . contra N estorianos. 
Les opuscules du moine scythe Maxence remplissent le Laud. 5801 

tandis que le Laud. 92 (175 foll., 25 lignes par'page) contient les traites 
et lettres de saint Fulgence (Migne, P. L., t. 651 depuis col. 151 jusqu'a 
la fin de l'epitre vii, col. 360). , 

La derniere lettre de Fulgence, fol. l 7 41 est suivie de la rubrique : 
EXPLICIT EPISTOLA SCI FULGENTI EPI AD UENANTIAM CONSULIMUS (sfr). 

Immediatement apres, et pour terminer cette premiere portion du 
volume, vient un court opuscule que je crois inedit, et dont les premiers 
mots sont ecrits en onciale. J e le transcris ici ligne par ligne, en me 
conformant a la ponctuation et a l'orthographe du manuscrit, a part 
quelques rares exceptions dont je rendrai compte en note. 

INCIPIT SANCTI IOHANNIS TOMITANlE CIVITATIS EPISCOPI. 

prouinciae Scythiae. de duabus heresibus Nestorianorum & Eu 
tychianistarum nuper exortis post obitum beatae memoriae 
Augustini episcopi breuissima utilissimaque instructio . 

5 Nestoriani. a Nestorio quondam Constantinopolitanae urbis 
episcopo dicti sunt . qui adserebat sanctam uirginem Mariam theo 
dochon . non theotocon . hoe est susceptricem dei esse . non 

[fol. 174v] 
genitricem . Non enim unum atque eundem deum & hominem 
xpm dei filium credit . sed alterum ex deo patre adserit natum, 

10 alterum ex matre uirgine separat procreatum ; lndignum na~que 
existimat confiteri . quod ipse dei filius in utero beatae uirginis 
conceptus et incarnatus sit, sed hominem tantum modo formatum 

I. TOMITAN..£] cod. coMITAN..£ 2. prouinciae] cod. prouintiae 3. exortis] 
cod. exhortis 'i. theodochon • non theotocon J Cette formule est moins connue 
que l'autre, Xp111ToT61<ov non 0EoT61<ov. On la trouve cependant dans le VII• sermon 
de Nestorius, n. 48 (Migne P. L. 48, 800): 0Eoll6xov dico, non E>EoT61<ov. Cyrille 
d' Alexandrie la rifute dans sa /ettre a ses clercs qui se trouvaient a Constantinopl1 
(Migne ibid. 815 sq.) 9. xpm dei filium] Un habile cn'tique me suggere qu'il 
faut prohablement supplier la conj'onction et devant dei fi!ium; je pense pourtant que 
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in utero. & postmodum deo coniunctum xpm editum esse pronuntiat; 
Quern Nestorium. sancta synodus Epheso congregata. ab episcopatus 

15 honore deposuit . atque in exilio relegauit . ibi suae perfidiae poenas 
meritas Iuiturum . Eutychianistae . ab Eutychete sunt appellati . 
quae heresis licet sit posterior ceteris . sed ad decipiendas 
fidelium mentes nebulisque suae perfidiae obuoluendas . longe cunc 
tas exsuperat. nulla namque pestis sic aduersus ecclesiam xpi . 

20 praeualuit ut ista nunc usque superstitio exsecrabilis inuales 
cit. Nam Apollinaris obstinatissimi heretici tertium dogma 
consectans ita interpretatur illud euangelistae quod ait . 
Uerbum caro factum est & habitauit in nobis; quasi uerbi essentia 
sit in came conuersa . dum enim timet ne si duas in xpo con 

25 fitetur naturas quartam introducat in trinitate 
personam . inpia confusione ipsum dei filium a deitatis suae 
natura pronuntiat demutatum ita ut inconuertibilem 
dicat & passionibus subdat immortalemque morti subiciat 
& eum qui non cecidit (nee enim fas erat deum in sua diuinitate posse 

30 occidi) resurrexisse contendat . Alii autem eiusdem perfidiae secta 
tores dicunt • quod filius dei non de Mariae uirginis came hoe est 
nostrae naturae sed passibilem unde uoluit sibi adsumpsit • alii 

(fol. I 7 5r] 
de caelestibus eum & spiritalibus coaetemam-habuisse existimant. 
ac per uterum Mariae uirginis ueluti aquam per fistulam nihil ex ea 

35 camis adsumens transisse contendunt . omnes tamen hi 
uerbum & carnem unius esse naturae impia permixtione con 
fusioneque confirmant. 

atte addition n'est pas indispensable. 14. Epheso] sic 15. relegauit] cod. 
religauit 21. Apollinaris] cod. Appollinaris tertium dogma] S. Augustin 
(De dono perseuer. n. 67) a la suite d'Epiphane (Haeres. lxxvii, n. 2) attribue trois 
erreurs aux Apollinanstes; la troisiime est ainsi formu/ie : 'carnem non de femina 
sumptam, sed factam de Verbo in carnem conuerso atque mutato '. 29. cecidit J 
cod. caecidit ; les signes de parenthese ont iii ajoutis ici pour fintelligence du texte. 
30. perfidiae] cod. perfidia 31. hoe est nostrae naturae] // semb/e qu't1 manqut 
que/que chose a cet endroit; a la n'gueur, nianmoins, ii peut se comprendre tel qu'il est. 
Vis-a-vis de tout le passage, annotation de premiere main, en marge: manicheus 
eutrohes (pour Eutyches !) & ceteri 35. omnes] Le point manque dans /1 
manuscn't,je n'ai cru pouvoir me dispenser de l'insirer. 37. confusioneque] cod. 
confusioneque 

11 est au moins tres probable que ce fragment represente les citations 
annoncees a la fin de ce que nous possedons de Marius Mercator; la 
frappante similitude des expressions employees par celui-ci avec le titre 
que porte la piece dans notre manuscrit ote presque tout doute a ce 
sujet. Le mot sermonibus de Mercator doit ainsi s'entendre, comme 
sou vent, simplement des 'paroles,' et non de 'sermons' proprement 
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dits. Rien n'empeche, evidemment, que Jean de Tomi n'ait aussi 
compose des sermons; mais le fragment donne plus haut paralt plutot 
detache d'un ecrit d'un autre genre. Malgre sa brievete, il ne manque 
pas d'un certain interet, ne fllt-ce qu'en raison de la date a laquelle il 
fut compose, du vivant meme d'Eutyches, et anterieurement a sa depo
sition. Le langage en est nerveux, et digne des meilleurs theologiens de 
l'epoque: on pourra le comparer utilement avec les notices sur les deux 
memes heresies ajoutees tres anciennement au De haeresz"bus de saint 
Augustin, ainsi qu'avec celles qui figurent, soit dans l'Indkulus de hae
resz'bus publie sous le nom de S. Jerome (Paris 1617), soit dans le 
celebre et enigmatique 'Praedestinatus '. 11 n'ajoute rien, sans doute, 
aux sources d'information que F. Loofs vient de reunir avec tant de soin 
dans ses Nestori'ana ; et toutefois, il est de nature a nous faire regretter 
que nous ne possedions rien de plus de ce venerable temoin de la foi 
orthodoxe, situe a la limite du monde occidental, tout pres du foyer des 
grandes heresies christologiques. Ce court extrait aura du moins l'avan
tage d'attirer sur lui !'attention ; peut-etre meme permettra-t-il sous peu 
de grossir de quelque nouvel inedit plus considerable le bagage litteraire 
de l'eveque de Tomi. 

G. MORIN. 


